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G'QWOSITION MINERALE DES IGNAMES CULTIVEES 
AU CAM%ROUN. 

TKECHE S. e t  AGBOR EGBE,T. 

RES UME 

La composition minérale de 98 variétés appartenant ?i huit espèces d'ignames 
cultivées au Cameroun est déterminée. 

La comparaison des moyennes par espèce pour chaque Clément analysé (P, Ca, 
K, Mg, Na, Fe, Cu, Zii) et des analyses multidimensionnelles (analyse encomposantes 
principales,, analyse factorielle discriminante, test de HOTELLING et calcul des 
distances générdisées de MAHALONOBIS)" mettent en Cvidence l'existence de 
différences significatives entre espèces et  d'une forte variabilité intra-spécifique, en 
particulier pour D. alata et D. schimperiana. 

Les cultivars de D. dumetorum sont ceux pour lesquels les teneurs en la plupart 
des éléments minéraux sont plus souvent Clévées. Les valeurs obtenues confirment 
les résultats publiés par certains auteurs mais sont très ncttcinent différentes de 
celles données dans les tables de composition en usage courant. 

- 

ABSTRACT 

iMineral composition of 98 cultivars belonging to eight yam species grown in 
Cameroon was de termined. 

Comparaison of average values per species for  each analyzed mineral (P, .Ca, K, 
Mg, Na, Fe, Cu, Zrt) and multidimensionruzl analysis (principal component analysis, 
factorial discriminant analysis, HOTELLING'S t-test and MAHALANOBIS' 
distances) showed exktence of sìgni3cant differences between species and exktence 
of an important intra-specaj5c variability, mostly within the cultivars of D. alata and 
D. shimperiana species. 

Cultivars of D. dumetorum were those with the h{ghest contents for almost 
all minerals. Values were in concordance with results published by some authors but 
were very differeut from those given in the composition tables in currelit use. 

INT KODUCTION 

Alors qu'il existe plus de 600 espèces appartenant au genre DioscorCa dans le 
monde (WAIT", 1963 , COURSEY, 1972), il n'en a été repertorié que 19 au Came- 
r oun (JACQUES -FELIX, l 9 4 7) .  

Etude r&Iisée dans le cadre des accords entre le Ministère de I'Eiiseignement Sup@r¡eur et de la Recherche scien- 
tifique du Cameroun et l'Institut Français de Recherche scientifique pour le développement en coopération 
(Orstom). 

* La suite de ce Gavail pxaîtra dans le prochain numéro sous le titre : 
l'composition glucidique ... 
2°Composition globale ... 

; Lab. d'études des aliments. Centre de Nutrition. B.P. 6163.Yaoundé. Cameroun. 
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Depuis 1969, les agronomes ont collecté sur toute l’étendue du territoire 
Camerounais plus d’une centaine de formes cultivées, après les avoir Ctudiées en 
collection en même temps qu’une vingtaine de cultivars importés, LYONGA e$ 
A W K  TAKEN1 (1982) ont proposé une classification qui les repartit en 9 espèces 
différentes. Ces espèces sont celles déjà repertoriées par JACQUES-FELIX (1 947) 
à l’exception de D, rotundata, dont les formes avaient peut-être été attribuées 
l’espèce D. cayenensis, et de D. esculenta e t  D. trufida d’introduction plus récente. 

Avant la parution de la table de composition des aliments à l’usage de l’Afrique 
(FAO, 1968)) peu de dételmination de composition chimique, en particulier de 
composition iniiiérale, n’avaient été réalisées. Depuis, un  certain nombre d’articles 
donnent, de facon plus ou moins complète, les teneurs en Cléments minéraux de 
quelques espèces et  variétés d’ignames rencontrées en Afrique (TRECHE et al., 1982 ; 
BELL, 1983 ; HLADIK et al., 1984) mais, jusqu’à maintenant, seuls BAQUAR et 
OKE (1 977), au Nigéria, ont publiés la composition minérale de différentes variétés 
cultivées appartenant aux espèces comestibles recensés à l’échelle d’un pays. 

Notre travail a consisté à dCterminer les teneurs en 8 Cléments minéraux, consi- 
dérés comme indispensable en Nutrition humaine, dans 98 cultivars extraits des 
collections stations agronomiques du Cameroun afin de comparer entre elles les 
moyennes par espèces et confronter les résultats à ceux obtenus dans d’autres zones 
écologiques. 

MATERIELS ET METHODES. 

ïMatériels 

Les 98 échantillons analysés ont été prélevés, entre 1977 et 1982, dans les col- 
lections de 3 stations agronomiques situées dans le Centre de l’Ouest du Cameroun. 
Chaque écliantilloii, constitué de tubercules ou bulbilles récoltés sur plusieurs pieds 
pour limiter l’influence de la variabilité intra-clonale, correspond à un élément de la 
classification de LYONGA et AYUK-TAKEM (1982). 

La part de la variabilité due aux facteurs environnementaux n’a pas pu être 
entièrement élimigée puisque les échantihns proviennent de tubercules cultivés 
dans les stations et au cours d’années différentes. Toutefois, on s’est efforcé de 
récolter chaque cultivar dans la station répondant le mieux à ses exigences écologi- 
que et d’utiliser les mêmes techniques culturales. Les tubercules ont été récoltés 
lorsque les plantes avaient atteint leur maturité et conditionnés pour analyse moins 
d’une semaine après la récolte. 

l’annexe no 1. 
La nature et les caractéristiques des cultivars étudiés sont données dans 

Techniques d’analyses chimiques. 

Parvenus au laboratoire, les tubercules ont été pesés, épluchés, lavés, découpés 
en petits dés qui ont été congelés après qu’up prélèvement pour détermination de la 
teneur en matière sèche ait  été fait,. Les échantillons ont ensuite été séchés sous vide 
à une température inférieure & 65 C e t  broyés de façon à passer à travers une grille 
de maille 0’5 inm. 

Sur les poudres obtenues, on a déterminé la teneur en matière sèche par dessic- 
cation dans une étuve entreo104 et 107” C jusqu>à poids constant et la teneur en 
cendres par calcination à 550 C pendant une nuit. 

Les teneurs en éléments minéraux ont été déterminées dans les extraits chlo- 
rhydriques de cendres obtenues par incinération à 450’ C pendant 48 heures : 

” 
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I '  
Annexe 1 : Nature et caractéristiques des 98 cultivars analysés. 

r 
Nom vernaculaire Lieu Année Couleur Poids moyen 

Code ou origine de de de la des tubercules 
& ographique culture culture chair analysées en g. 

Dio scorea 
alata 

A0169 
A02 69 
A0369 
A0669 
A0771 
A0871 
A0972 
A1072 
A1272 
A l  37 2 
A1572 
Al  772 
A1872 
A2073 
A2173 
A2 47 3 
A2974 
A3 07 7 
A32 7 7 
A3678 
A3778 
A3880 
A3980 

Di oscore a 
bulbi fera 

BO169 
BO 169 
BO369 
BO469 
BO569 
BO669 
BO769 
BO869 
BO972 
B1072 
B1172 

Dioscorea 
esculenta : 

E0171 
E0272 
E0373 
EO 480 
EO580 
EO 68 O 

23 cultivars. 
White ex Baht  Bambui 

Poundcd ex Bafut Bambui 
ex Dschang Bambui 

Lculoh E kona 
Bome Azo chan Ekona 

ex Bamcssing Bamhui 
Ycdo Ekona 

POKT0 RICO Bambui 
Hairy ex Tiko Ekona 
Placala station Bambui 

GUADELOUPE Ekona 
Belep Ekona 

Ekona 
PORTO RICO Bambui 

Kcd skin ex Mben 13ambui 
Malendc ex Muyuka Bambui 

Ekona 
Ekona 
Ekona 
Ekona 

GUADELOUPE Ekona 
GUADELOUPE Ekona 

Ekona 

11 cultivars 

Toh Ekona 
Netuh Ekona 

Etoh Gwofon Ekona 
Ekona 
Ekona 
Ekona 
Ekona 
Ekona 

Dioko pkona 
Ekona 
Ekona 

6 cultivars. 

Fiango Ekona 
Bombe Ekona 
Ibadan E kona 

Ekona 
E kona 
Ekona 

' Dioscorea 
liebrechtsiana : 2 cultivars 

LO170 . Ebolowa Ekona 
' LO270 Ebolowa Ekona 

1977 
1977 
1977 
1981 
1981 
1977 
1981 
1980 
1981 
1980 
1981 
1981 
1980 
1981 
1980 
1980 
1981 
1981 
1981 
1981 
1981 
1981 
1981 

1981 
1981 
1981 
1981 
1981 
1981 
1981 
1981 
1981 
1981 
1981 

1981 
1981 
1981 
1982 
1982 
1982 

1981 
1981 

blanche 
jaune 

blanche 
orangée 
violacée 
blanche 

ocre 
vi o1 acée 
crème 

blanche 
orangée 
crème 

v io1 acée 
violacée 
violacée 
blanchc 
v io1 acée 
orangée 

ocre 
crème 

orangé e 
violacée 
blanche 

jaune 
jaune 
jaune 
jaune 
jaune 
jaune 
jaune 
jaune 
jaune 
jaune 
jaunc 

blanchc 
-blanche 

blanchc 
blniiche 
blanche 
blanche 

crèmc 
cr6me 

870 
2960 

900 
470 

1010 
930 

1000 
730 

1 O00 
450 
380 
610 
43 O 
910 
350 
380 
7 10 
560 

1630 
680 

2280 
740 
930 

110 
75 
95 
e60 
55 
9 .i 
60 

1 O0 
105 
80 
93 

50 
75 
50 

295 
125 
13 

375 
120 
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Annexe 1 Imite) : Nature et caractéristiques des 98 cultivars analysés. 
4 

Nom veinaculaire Lieu Année Couleur Poids moyen 
Code ou origine de de de Ia des tubercules 

géographique culture culture chair analysés en g. 

Di oscorea 
schimp eriana : 

SO169 
SO269 
SO370 
SO470 
SO571 
SO671 

’ Dioscorea 
cayeneqsis : 

CO 169 
CO269 
CO369 
CO 469 
CO569 
CO669 
CO 769 
CO870 
CO970 
C1070 
C1170 
C1270 
C1370 
Cl570 
Cl670 
C1770 
C1970 
C2075 

Dioscorea 
rotundata : 

RO 169 
RO 5 69 
RO 67 O 
R0770 
R087 1 
R0971 

R X  
R Y  
R Z  

Dioscorea 
dumetorum : 

DO 169 
DO269 
DO369 
DO 469 
DO569 
DO669 
DO769 
DO 869 

6 cultivars 

ex Dschang Bambui 
ex Dschang B ambui 
ex Ngarum B ambui 
ex Dschang Bambui 

ex Bui Bambui 
ex Tabekem Bambui 

18 cultivars 

cx Batibo Bambui 
ex Bafang Ek ona 

ex Balikumbat Bambui 
Ngefei Ekona 

Table yam ex Ndop Bambui 
Mbu ex Santa Bambui 

ex Dschang Bambui 
ex Awing Bambui 
stool yam Ekona 

ex Ndang junction Bmbui  
ex Dschang Bambui 

Ekona 
Ekona 
Ekona 

elephant foot Ekona 
ex Dschang Bambui 

ex Mdem Mbe Station Bambui 

9 cultivars. 

hairy ex B a h t  
hairy ex Mbot 

ex Ogoja 
Malende ex Mbam 

ex Oshie 
ex Bonakanda 

Kendang ex Gamba 
Centre-sud 

ex Mankoon 

23 cultivars. 

hairy ex Bambili 
hairy ex Bah t  

Ndongben 
smooth ex Bambui 

ex Jakiri 

Ds Chang 45 

Ekona 

Bambui 
Bambui 
Ekona 
Ekona 
Nkolbisson 
Nkolbisson 
Bambui 
Bambui 
Bambui 

Bambui 
Bambui 
Ekona 
Bambui 
Nk olbisson 
Ekona 
Bambui 
Nkolbisson 
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1980 
1980 
1980 
1980 
1980 
1980 

1977 
1981 
1980 
1981 
1977 
1977 
1977 
1977 
1981 
1980 
1980 
1981 
1981 
1981 
1981 
1980 
1980 
1981 

1977 
1977 
1982 
1980 
1980 
1980 
1977 
1977 
1977 

1980 
1980 
1981 
1977 
1978 
1981 
1976 
1980 

orangée 900 
jaune 1020 
jaune 750 
jaune 850 

orangée 1210 
jaune 710 

jaune 430 
jaune i 520 
jaune 430 
crème 730 
jaune 2510 
jaune 770 
jaune 1470 
jaune 180 
jaune 470 
jaune 280 
jaune 570 
jaune 1220 
crème 1520 
crème 390 
jaune 1050 
jaune 390 
jaune 860 
crème 960 

blanche 370 
blanche 630 
bIanche 1600 
blanche 3050 
crème 9 60 

blanche 1200 
blanche 1640 
blanche 450 
blanche 450 

jaune 
jaune 
crème 
jaune 

blanche 
crhme 
crème 

violacée 

340 
290 
190 
5 70 
250 
1 O0 
240 
7 70 
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Annexe 1 (suite) Nature et caractéristiques des 98 cultivars analysés. 

Poids 
Lieu de Année Couleur moyens des 

Code culture de de la tubercules 

Nom vernaculaire 
au origine 

géographique culture chair analysés en g. 

DO969 
D1069 
D1170 
D137 O 
D1472 
D1572 
LI1672 
D1772 
D1872 
D1’975 
D21075 
D2175 

D X  
D Y  
D Z  

Dschang 47 

ex Santa 
ex Mbe station 

, hairy ex Bakundu 
Malende ex Muyuka 

pinkish ex Momo 
ex Tabekem 

smooth ex Muyuka 

aso1 ex Centre-sud 
.smooth ex Bakundu 

hairy ex Muyuka 

Bambui 
Nk o1 biss on 
Bambui 
Bambui 
Nkobisson 
Nkolbisson 
Muyuka 
Bambui 
Bambui 
Nkolbisson 
Bambui 
Nkolbisson 
Bambui 
Nkolbisson 
Bambui 

1976 
1980 
1977 
1980 
1980 
1980 
1978 
1977 
1980 
1980 
1980 
1980 
1977 
1980 
1980 

crème 
violacée 
crème 
jaune 

violacée 
blanche 
jaune 
crème , 

jaune 
blanche 
violacée . 
jaune 
crème 

blanche 
jaune 

330 
,710 
930 
210 
700 

1210 
15 70 
900 
220 
580 

i 430 
600 

1200 
580 
23 O 

0 le phosphore par la méthode colorimétrique au phosphovanadomolybdate 
d’ammonium (STUFFINS, 1967) ; 

0 le calcium, le potassium e t  le sodium 2ar photométrie de flamme 
(GUEGUEN et ROMBAUTS, 1961) ; 

0 le fer par la méthode colorimétrique à l’orthophénanthroline ; 

0 le magnésium, le zinc et la cuivre par spectrophotometric 
atomique selon les protocoles décrits par PINTA (1 97 1). 

Méthodes d’analyses statistiques. 

La signification des différences entre moyennes par espèce a été établie, pour 
chaque variable étudiée, par : 

le test t de STUDENT lorsque les distributions pouvaient être considérées 
comme normales (tests d’asymktrie et d’applatissement) et  les variances non signifi- 
cativeinent différentes ; 

0 les tests nonparamétriques de MANN-WHITNEY (comparaison des csp?ces 
deux à deux) et  de KRUSUL-WALLIS (mise en évidence de l’existence de dif- 
férences entre espèces) dans les autres cas. 

Deux méthodes d‘analyse multidimensionnelle des données ont été 
pour faire apparaître les relations entre les différentes teneurs en Cléments 
et  comparer les dispersions inter- et intra-spkcifiques : 

0 une analyse en coinposantes principales (a.C.P.) a été réalisée à partir de 
matrice de corrélation obtenue en considérant l’ensemble des 98 cultivars. La 
sentation simultanée des individus et  des directions des projets des axes définis par, 
chaque variable a été faite dans le plan déterminé par les deux premiers axes 
princi2au.x. 
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0 une‘ analyse factorielle discriminante (A. F. D.) a été effectuée en consi- 
dérant les cultivars appartenant B 6 espèces (les cultivars de D. cuyeizensis et de D. 
rotundatu ont été re,qoupés au sein d’un même groupe complexe ; l’espèce D. liebre- 
clAtsiana n’a pas été prise en com2te en raison de son faible effectif). Cinq axes dis- 
criminants ont été définis et la représentation des cultivars étudiés et de quelques 
supplémentaires a été faite dans le plan défini par les deux premiers discriminants. 
Le calcul des coordonnées des centres de gravité de chaque espèce et des distances 
entre ces centres de gravité et chacun des cultivars permettent de dresser un tableau 
d’appartenance qui affecte chaque cultivar à l’espèce dont le centre de gravité est le 
plus proche. 

La signification des différences entre espèces portant sur l’ensemble des teneurs 
en Cléments minéaus a été étudiée par le test T de HOTELLJNG et la grandeur de 
ces différences a été estimée par le calcul des distances généralisées de ; M M ~ A L ~ o -  
BIS (DAGNELIE, 1975). 

kESULTATS ET DISCUSSION 

A. L.istribution de lrt!quences cies teneurs en cencires et dléments minéraux. 

Les histogrammes montrant la distribution des résultats d’analyses, pour cha- 
cune des variables étudiées, sont représentés sur la figure l. 

Les tests d asymétrie et d‘aplatissement permettent de considérer comme nor- 
males les distributions des teneurs en cendres, phosphore et potassium et comme 
lognormales celles de calcium et du cuivre. Cependant l’observation attentive des dis- 
tributions suggère l’existence de sous-populations pour la plupart d’entre klles. Le 
test non-paramétrique de KRUSKAL-WALLIS, hautement significatif (P < 0,001) 
pour toutes les variables sauf pour la teneur en fer (P = 0,002), confirme 1,existence 
de différences de teneurs entre les espèces . chaque distribution observée est donc 
bien multi-modale. 

A 1 intérieur de chaque espèce, les effectifs ne sont pas suffis,uts pour permettre 
d’étudier valablement la nature des contribuhons ; toutefois, pour chaque espèce, il 
existe des variables pour lesquelles les tests d’asymétrie et d’aplatissement ne 

Les teneurs déterminées pour chacun des cultivars sont doilnées dans l’annexe 
2 : étant donné que ces valeurs ont été mesurées sur un seul échantillon et compte 
tenu de l’importance de certains facteurs de variation (lieu et année de culture, con- 
ditions de transport des échantillons, contaminations éventuelles), il est possible que 
certaines d’entre elles ne correspondent pas aux moyennes que l’on pourrait obtenir 
en analysant, pour chaque cultivar, un grnad nombre d’échantillons. 

permettent pas de rejeter l‘hypothèse de normalité des distributions. - 

Annexe 2 : Teneurs en Cléments minéraux des 98 cultivars analysés. 
- ~ ~~ 

Cendres P Ca K Mg Fe Na Cu Zn 

Di os core a 
alata 

AO 169 
AO 2 69 
A0369 
A0669 
A0771 
A0871 
A0972 
Al  072 
A1272 

3.03 130 13 1140 19.50 
4.41 163 19 1820 30.50 
4.26 151 23 910 21.70 
3.79 143 49 1580 25.50 
3.32 107 34 1610 31.20 
3.95 133 20 1700 35.50 
2.41 116 16 1060 24.60 
4.17 129 1 7  880 25.10 
2.42 132 22 1180 3020 

1.60 
4.60 
4.20 
7.50 
2.40 
5.30 
3.20 

17.60 
4.10 

12.60 0.53 1.09 
9.90 1.16 1.25 

15.50 0.54 1.11 
6.40 0.92 2.43 
4.20 0.73 2.47 

14.50 0.72 1.33 
3.70 0.77 0.87 
8.50 1.28 2.42 
7.60 1.00 1.17 
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Annexe 2 (suite) : Teneurs en déments minéraux des 98 cultivars analysés. 

Cendres P Ca K Mg Fe Na Cu Zn 

A1372 
A1572 
Al  772 
A1872 
A2073 
A2173 
A24 73 
A2974 
A3077 
A3277 
A3678 
A3778 
A38 80 
A3980 

Dioscorea 
bulbifera. 

BO 169 
BO 2 69 
BO 3 69 
BO469 
BO5 69 
BO 669 
BO 769 
BO869 
BO 9 72 
B1072 
B1172 

Dioscorea 
esculenta 

E0171 
E0272 
E0373 
EO 480 
EO 580 
EO 680 

Di os corea 
liebre chtsiana. 

LO170 
LO270 

Dioscorea 
s chimp enana. 

SO 169 
SO269 
SO370 
SO470 
SO571 
SO67 1 

2.22 
2.88 
3.35 
2.33 
3.18 
2.23 
3.44 
2.98 
2 .O6 
2.26 
2.8 8 
2.79 
2.95 
3.74 

4.41 
3.64 
3.5 8 
3.8 1 
2.85 
3.2 4 
3.38 
3.09 
3.13 
2.85 
2.85 

2.49 
2.84 
2.51 
1.86 
2.48 
1.64 

1.78 
1.70 

2.43 
2.94 
3.2 1 
2.70 
3.45 
2.86 

86 16 1100 
109 31 1410 
93 30 1620 
68 26 1140 

110 26 1420 
93 18 850 

107 14 ,1670 
120 44 1550 
101 18  1220 
107 14  1210 

90 33 1540 
134 20 1390 
116 20 1490 
120 31 1630 

141 23 1190 
119 24 1280 
136 21 1180 
142 20 1360 
100 27 1030 
105 28 990 
107 23 1070 
133 22 1140 
128 23 1210 
138 21 1280 
154 23 1130 

.28.20 
33.60 
28.00 
22.00 
26.00 
25.70 
28.40 
22.30 
23.60 
22.1 o 
31.30 
29.80 
32.60 
28.60 

31.50 
28.30 
25.40 
27.80 
23.80 
22.40 
26.80 
33.10 
35 .SO 
34.30 
35.40 

1.60 
2.90 
1 .so 
4.70 
2.60 
1.40 

4.90 
1.70 
4.2 O 
3.10 
3.10 

11.90 
3.40 

0.90 

6.30- 1.02 1.16 
7.30 0.87 1.15 
8.40 0.93 1.33 

19.30 1.28 0.75 
6.90, 0.96 1.62 

13.30 0.64 0.90 
18.20 0.56 1.18 

5.80 0.87 2.46 
3.90 0.73 1.16 
4.60 0.84 0.78 
4.80 1.13 1.46 
4.10 ,0.77 1.47 
8.80 0.81 2.19 
7.90 0.83 2.17 

4.40 11.60 1.79 1.82 
4.20 11.80 1.58 1.95 
6.40 18.70 1.46 1.98 
37.50 21.60 1.51 1.63 
2.00 14.70 1.60 1.43 
3.00 18.00 1.30 1.83 
3.50 14.40 1.25 1.49 
4.80 13.80 1.29 2.12 
5.40 13.30 1.31 1.91 
4.40 12.50 1.34 1.85 
3.00 16.80 1.72 1.40 

103 26 1160 35.50 3.50 3.83 0.88 2.65 
114 27 1240 44.60 3.50 3.80 1.18 2.63 

99 26 1480 39.60 3.10 4.03 1.17 2.45 
63 2 1  1160 37.10 3.80 3.90 1.18 1.64 
82 32 1350 28.90 2.40 3.95 1.15 1.63 
71  19 1150 38.90 1.70 3.85 1.30 1.66 

53 26 820 30.10 3.80 2.93 0.96 2.59 
50 20 700 27.90 5.90 2.41 0.96 2.83 

111 21 1160 33.20 3.30 2.06 1.48 1.94 
140 65 1150 50.20 4.10 1.37 1.98 2.32 
125 57 1450 30.10 4.70 2.63 2.13 3.18 

61 20 1240 33.50 2.70 1.60 1.19 1.96 
, 96 84 1350 58.40 3.10 3.04 1.34 3.48 
138 22 1340 33.30 2.70 1.45 1.78 1.42 

Science and Technology Review, (Health Sci.) 1986. Tome III, No. 3-4: 38-55 
44 



Annexe 2 ('suite) Teneurs en elements minéraux des 98 cultivars analysés. 

Cendres P. CA K ~ h f g  Fe Na Cu Zn 

Dioscorea 
cayenensis. 

CO169 
CO269 
CO369 
CO469 
CO569 
CO669 
CO769 
CO870 
CO970 
C107 O 
C1170 
C1270 
C1370 
C1570 
CI 67 O 
C1770 
C1970 
C2015 

Dioscorea 
rotundata. 

Rol69 
R0569 
R0670 
R0770 
R0871 
R097 1 

R X  
R Y  
R Z  

Dioscorea 
dumetorum. 

DO169 
DO269 
DO369 
DO469 
DO569 
DO669 
DO769 
DO869 
DO969 
D1069 
D1170 
D1370 

2.44 
2.10 
2.1 8 
2.09 
2.42 
2.64 
2.58 
3.59 
2.06 
1.95 
1.92 
2.35 
2.26 
2.41 
2.2 8 
2.18 
1.98 
2.23 

3.85 
2.39 
1.71 
1.73 
1.35 
2.27 
2.84 
2.70 
2.85 

3.31 
2.79 
2.98 
3.7 1 
2.61 
2.75 
3.47 
2.25 
3.41 
2.67 
3.85 
2.1 8 

D1472 - 2.29 
D1572 2.01 
D1672 3.41 
D1772 3.41 
D1872 2.81 

125 1 4  920 
92 11 660 

101 16 570 
102 15 1090 

69 25 730 
68 15 720 
73 13 940 
65 28 1450 

100 8 790 
112 10 590 
111 13 820 

97 19 1090 
94 8 1080 
94 16 820 
92 16 600 
99 14 920 
82 1 0  920 
98 10 950 

101 1 2  1740 
77 1 7  930 
82 14 1000 

108 36 730 
114 27 780 

67 15 870 
109 1 2  1200 
99 15 1140 
89 11 1220 

187 54 
183 72 
169 24 
131 26 
166 37 
176 39 
166 47 
156 31 
147 48 
201 73 
135 26 
156 30 
179 59 
143 36 
125 33 
162 30 
180 39 

1120 
1010 
1250 
1270 
2030 
1240 
1030 

560 
1340 

880 
1550 

950 
840 
83 O 
820 

1280 
1040 

2 1.70 
26.20 
29.40 
21.70 
22.20 
20.60 
20.40 
23.80 
21.40 
27.90 
19.60 
22.30 
21.10 
25.50 
26.90 
26.40 
20.10 
23.60 

51.90 
39.30 
48.00 
69.70 
47.00 
72.5 O 
54.60 
65.70 
26.70 

81.10 
34.40 
58.30 
54.20 
58.10 
30.90 
59.10 
44.9 O 
57.20 
64.10 
80.00 
51.30 
82.10- 
66.90 
47.50 
62 .O0 
53.90 

4.40 
2.90 
5.30 
1.90 
3.60 
3.20 
2.00 
2.40 
1:70 
5.90 
5.20 
0.80 
.2.2 o 
3.10 
3.60 
2.90 
2.60 
0.70 

10.90 1.22 1.47 
12.60 0.78 1.53 
15.80 "0.68 1.50 

7.50 1.11 1.28 
11.80 0.43 1.60 
18.80 0.83 1.22 
12.80 0.73 1.04 
17.80 0.99 0.85 

7.30 1.36 0.91 
12.50 0.64 1.73 
12.30 0.91 1.56 
17.20 0.91 1.52 
18.80 0.83 1.58 
16.90 1.06 1.62 
11.30 1.18 1.55 
11.90 0.78 1.31 

9.20 1.21 2.02 
9.10 0.92 1.15 

10.30 12.80 0,80 0.99 
4.70 13.40 0.82 0.78 
2.60 12.90 1.20 1.84 
2.50 12.60 2.16 2.16 
6.20 11.50 1.82 1.65 
3.80 13.10 0.73 0.92 
5.40 16.70 0.85 1.22 
6.60 12.20 0.93 1.07 
7.20 11.00 0.98 1.06 

2-90 
2.7 O 
4.30 

12.60 
9.lG 
4.40 
4.00 
2.70 
5.40 

18.70 
5 .SO 
2.20 
9.00 
9.10 
4.50 
6.50 
2.20 

13.60 
19.70 
20.60 

9.00 
21.00 
16.40 

8.10 
10.80 
15.70 
17.30 
18-90 
19.30 
13.20 
18.70 
11.50 
11 .o0 
18.30 

0.71 1.56 
1.50 1.94 
1.75 2.03 
1.93 1.94 
2.18 2.18 
1.95 2.21 
0.63 1.97 
0.76 1.63 
0.78 0.89 
0.98 1.89 
1.12 1.89 
0.83 1.89 
0.95 1.83 
0.74 2.98 
0.64 2.26 
0.85 1.28 
1.07 1.85 
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Annexe 2 (suite) 'l'eneurs en éléiiients minéraux des 98 cultivars analysés. ' 

Cendres P Ca K hlg Fe Na Cu ZII 

Dl973 2.02 167 33 580 49.30 11.30 18.20 0.61 1.69 
D2073 3.26 186 49 1380 62.40 6.70 18.30 0.95 2.28 
D2175 1.73 152 41 4-90 59.80 8.60 16.50 0.66 1.77 
D X  3.38 118 23 1150 50.80 6.20 8.60 0.75 1.84 
L ) Y  2.61 165 69 860 54.40 11.30 17.40 0.66 2.01 
D %  1.95 145 41 600 31.00 3.40 23.40 0.68 1.51 

-, 

Ccndrcs : r n  ( i .  pour 1 O0 g. de matii-re si-chc. 
I:IC.meiits m i n 6 a u x  : e n  mg. pour  1 O 0  g. de matière &he. 

2.le.icurs inoycnnes en cendres ct  en éléments minéraux des différentes espèces. 

Les teneurs moycnnes en cendres et en éltments minéraux de chaque espèce 
et de.l'ensemble des cultivars sont données dans les tableaux 1 et 2. 

I'aoleau 1 : Composition moyenne en cendres, pilosphore, calcium, potassium, et  
magnésium des espèces d'ignames cultivées au Cameroun. 

Cendres Phosphore Calcium Potassium Magnésium 

I )i oscorea 3,09 f O,15 116 +_ 5 24,l 4 2,0 1350 C 60 27,2 k 0,9 
ala la 23 ,o 1 9 3  39,5 21,l 15,7 

(1) (2) (2) (2 ) (2) 

Ilioscorea 
bulbi fera 

Dioscorea 
cay eneiisis 

Dioscorea 
dume torum 

bioscorea . 
es culenta 

Dioscorea 
lieur eclitsiaiia 

Dioscorea ! 

r otundati 

Dioscorea 
schimp eriana 

3,35+ 0,15 
14,5 

%,31 f 0,09 
16,4 

2,82 f 0,13 
21,9 

2,30 f 0,19 
19,7 

1,74 

2,4l f 0,25 
31,6 

2,93 C 0,15 
12,4 

127 C 6 
13,7 

9 3 4 4  
17,5 

161  4 5 
13,3 

8912 9 
2 2 4  

52 

9412 6 
17 , l  

112C 13  
26,8 

2 3 2  f 0,8 1170 f 40 
10,5 9 Y6 

14,5 f 1,s 
36,7 25,4 

41,8 k 3 7  1050 f.80 
35,9 34 ,O 

1260 f 60 
18,4 10,6 

23,O 760 

870 f 60 

25,2 k 1,9 

17,7 4 2,8 1070 f 110 

44,8 f 11,3 1280 C 50 

47,4 28,8 

61,5 9,s 

29,5 k 1,5 
16 , l  

23,4 f 0,7 
. 12,7 

22,3 
57,l f %,7 

3 7 4  k 2,2 
13,9 

29,O 

52,8 C 5,O 
28, l  

40,8 k 4,6 
27,4 

Ensemble 2,77 40,07 118 C 4 27,l f. 1,6 1120 k 40 37,6 f 1,7 
des donn&es 24,7 28,6 56,7 27,9 42,5 

Complexe I). 
cayenensis- 2,35 k 0 , l O  93 k 4 15,o 4 1,3 940 f 6 0  33 2 k 32 
r o h  nda ta 2 4 3  17,O 41,9 28,3 49,8 
7 

(1) en g. gour 100 . de matière sèche. 

Moyenne f &cart-type de la moyenne. Coefficient de variation. 

(2) en mg. pour 10 % g. de matière sèche. 
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Tableau 2 : Composition moyenne en fer, sodium, cuivre et zinc des espèces 
d’ignames cultivées au Cameroun. 

~~ 

Fer Sodium Cuivre Zinc 

Dioscorea 
alata 

. l)i os cor ea 
bulbifera 

Di os cor ea 
cayenensis 

Ihscorea 
dumetorum 

Dioscorea 
es culen ta 

Dioscorea 
liebr eclitsiana 

Diosc orea 
r otundata 

Uioscorea 
schimperiana 

Ensemble 
des données 

4,29 f 0,78 
87, l  

4,40 f 0,47 
35,6 

2,91 f 0,33 
46,8 

6,68 f 0,85 
61,O 

3,OO f 0,32 
26,6 

4,850 

5,48 -+ 0,82 

3,43 -+ 0,33 
23,5 

4,60 -+ 0,32 
68,7 

44,9 

8,8 rt 1,0 
52,s 

15,2 f 1,o 
21,o 

13,O f 0,9 
15,9 

15,9 f 0,9 
27,2 

3,9 f 0,3 
22,0 

2,7 

12,9 f 0,6 
1 2 4  

2,o f 0,3 
33,8 

11,5 f 0,6 
49,2 

0,86 f 0,05 
24,6 

1,47 f 0,06 
12,ti 

0,92 f 0,06 

1,03 * 0, l  
46,7 

1,14 f 0,06 
12,2 

O ,96 

1,14 rt 0,17 

1,65 f 0,15 
22,5- 

1 ,O7 rt 0,05 
37,J 

25,8 . 

44,3 

1 p 7  Itl o ,12 
39,2 

1,76 rt 0,08 
13,7 

1,36 f 0,Otl 
24 ,O 

1,88 f 0,09 
21,l  

2,11 rt O$? 
24,5 

2,71 

1,30 f 0,16 
36,2 

2,38 * 0,33 
33,3 

1,69 k 0,06 
33 ,4 

Complexe D. 

r otu lida ta 57,O 2 4 2  35,8 27,8 
cayenensis - 3,77 * 0,42’ 13,O f O$ 0,99 rt 0,07 1,34 _+ O,O8 

en mg. pour 100 g. de matière sèche. 

Moyenne f écart-type de la moyenne. Cœfficient de variation. 

Conformément aux recommandations de certains auteurs faisant suite à des ob- 
servations morpho-botaniques (DUMONT, 1977 ; MARTIN et RHODES, 1978) et à 
des études chimio-taxonomiques (MIEGE, 1982), les cultivars de D. cay enensis et 
D. rotundata ont été regroupés au sein d’un même groupe complexe pour lequel les 
teneurs moyennes ont également été calculées. Il est à noter que seules les teneurs 
en fer et en magnésium de D. cayenensis et D. rotundata différent significativement 
(P < 0,05). 

Les variabilités intra-spécifiques sont généralement plus élevées pour les teneurs 
en fer e t  en calcium ; par ailleurs, la variabilité intra-spécifique de la plupart des 
teneurs mesurées est particulièrement forte pour D. alata ce qui souligne la grande 
hétérogénéité de cette espèce. 

L’étude de la signification des différences entre moyennes calculées pour D. 
alata, D.  bulbifera, D. dumetorum, D. esculenta, D. schimperiam et pour le com- 
plexe D. cayenensis - D. rotunduta (tableau 3) montre que : 

0 les teneurs moyennes obtenues pour D. dume’torum et le groupe complexe 
D. cayenensis . - D. rotundata sont celles qui se différencient le plus des valeurs cal- 
culées pour les autres espèces 

I 

Revue Science et Technique, (Sci. Santé) 1986. Tome III, no 3-4 : 38-55 

47 



Tableau 3 : Niveau de signification des diffkences observées entre les m;byennes par 
espèce (comparaison des moyennes prises deux à d e u  par le test t de STUDENT 

, ou par le test de MANN-WHITNEY). 

CEK C E P K F e  CE K Mg Fe  
P C a F e  CaCuZn Fe Mg Ca Fe . P Ca Zn . .  

Dioscorea 
5% ( t )  CE P Zn CE 

(M W) Mg K 

l % ( t  ) Zn ZII p Mg 
schirnperiana 

Na cz1 (MW) MgNaCu Na Ca K Na Cu Na Cu 

\’, 

CE I K K Fe  CE 
NS ( YA ) CaFe CaZN PMgFeCu K C u Z n  

Diosorea 

Fe  I 
esculenta 

M Na 
8 a  P 

CE Na Na ”&&) Mg Na Cu Zn P hlg Cu Ca K Zn 

Uioscorea 
5%‘( t ) CE 

* Qw) Fe 
dumetrum 

1.; Zn P CE P Zn Na 
I’ Ca Mg Na Ca kIg Cu Ca Fe Rlg 

Na I %n 
NS (Al ( ? ‘) FeMg Cu Fe Mg 

Complexe 1). 
5% y )  

cay enensis- ( IW) 

1% (gt !&l 1 

CE : Cendres 
P :Phosphore 

Ca : Calcium 
K : Potassium 

hlg : Magnésium 
Fe :Fer  
Na :Sodium 
CU : Cuivre 
Zn :Zinc I 

les teneurs en phospliore, sodium, inagndsium et calcium sont les variables les 
plus discriminantes i 

0 des différences significatives de teiicur en fer n‘apparaissent que dans 3 
comparaisons sur 15 ; les contaminations dues à la poussière, en augmentant Ia varia- 
bilité liée aux conditions de préparation des échandlons et de réalisation des 
dosages, contribuent probablcment à masquer d’éventuelles différences inter-sptci- 
fiques de teneur en fer 
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* O 1  Frequencr 

20- 

10- 

10 B 
1.5 2.5 

FrCquence 

I I  

20 

10 

CENDRES 

ILL 
,5 g. 

I CALCIUM 

25 50 75 mg. 

FrQquence 

FER 

1 

~ 

POTASSIUM 

O0 1500 mg. 

1 MAGNESIUM 

25 50 75 mg. 

CUIVRE 

50 100 150 200 mg. 

u 10 

SOD I UM 

h 20 mg. 

Figure 1 : iIistogamlnes de la clistribution des teneurs en cendres et  éléments 
minéraux des 98 cultivars d’ignames. 

La coiiipai-aison des lnoyenncs obtenues par espèce avec les résultats de diffe- 
rent auteurs r&& ; 

O une assez b o A c  cyncordancc avec les valeurs publiées par BAQUAR et OKE 
(1977), BELL (1983) ct FILA1)IK ct al. (1984) pour le calcium, le potassium, le 
sodium et IC zinc , 

@ que les tencurs en phosphore quc nous avons mésurées sont inférieures A 
celles données par la table FAO (1968), par BEKGERET et MASSEYEIT (1958) et 
par BAQUAR et OKE (1977) inais peu comparables i celles de BELL, (1983) et de 
HLADIK et al. (1984) , 

O que les teneurs en magnksium m e s u r h  sont inférieures à celles publiées par 
BELL (1983) et HLADIK et al. (1984) mais différentes de celles de BAQUAI< et 
OKE (1977) 

0 que les teneurs en fer obtenues sont généralement supérieures i celles des 
autres auteurs ; 
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0 que les teneurs en cuivre mesurées sont supérieures à celles obtenues par 
BELL (1983) mais très voisines de celles de BAQUAR et OKE (1977). 

Sauf pour le fer, pour le dosage duquel il est probable que les précautions prises 
n aient pas été suffisantes pour éviter les contaminations par la poussitre fortement 
chargée en fer, il n‘y a pas d’écart systématique entre nos valeurs et celles de I’en- 
semble des autres travaux publiés. Par contre, pour certains éléments, il existe des 
écarts systématiques entre nos résultats et ceux de 1 un ou l’autre des auteurs : l’uti- 
lisation de méthodes différcntcs d’analyse cn est probablement la cause la plus 
fréquente. 

La signification des différences entre les moyennes que nous avons obtenues 
pour D. alata, D. dumetortun et le complexe D. Cayenensis -- D. rotundata et celles 
données par BAQUA19 et OKE (1977) pour les mêmes espèces a pu être testée : le 
tableau 4 montre qu il existc, pour chaque espèce, des différences notables de 
teneurs minéraux entre les cultivars du Nigiria et du Cameroun. Néanmoins, le nom- 
bre d’éléinents minéraux présentant des différences significatives de teneur entre les 
cultivars collectés dans les deux pays:’ est plus faible pour D. dumetorum que pour 
les deux autres espikes. 

Tableau 4 : Coinparaison des teneurs en Cléments minéraux de cultivars du Came- 
roun (CAM.) et du Nigeria (NIG.) pour trois espèces différentes d’ignames (test de 

STUDENT ou de h l A ”  -WHITNEY). 

Dioscorea alata D. cayenensis - Dioscorea dumetorum 
D. rotundata 

CAM. NIG. Sig. CAM. NIG. Sig. CAM. NIG. Sig. 

Phosphore 116 161 1% 03 199 1% - 161 221 1% 

Calcium 24,l 1 ï , 3  1% l j 1 6  28,8 1% 41,8 337  NS 

Potassium 13101 1350 NS 940 1120 5% 1050 1000 NS 

Magnésium 2 7 4  25’9- NS 332 3 2 5  NS 57,l 4713 NS 

Fer 4 2 9  2,36 5% 3,77 2,61 5% 6,68 6,30 NS 

Sodium 8,8 13,3 1% 13,O 11,4 NS 15,9 14’5 NS 

Cuivre 0’86 1,lO 1% 0199 11,08 NS 1,03 1,41 5% 

Zinc 1,47 1 2 6  NS 1,34 1 5 0  NS 1,88 1’70 NS 

en mg. pour 10O g. de matière sèche. 
Sig : niveau de signifaction (NS = non significatif’). 

3. Etude des différences de composition minérale entre espèces d’ignames par ana- 
lyses multidimensionnelles. 

3.1. L’analyse en composantes principales permet de condenser les informa- 
tions qui découlent de la détermination de la composition minirale de l’ensemble 
des cultivars. Les deux premieres composantes principales expliquent respective- 
ment 33,O et 19’9% Je la variance totale et définissent donc un plan permettant de 
prendrc en compte plus de la moitié de la variabilité. 

La représentation dans ce plan des projections des axes définis par chaque va- 
riable montre l’existence de corrélations entre les teneurs en phosphore, calcium, 
magnésium ct fcr qui sont les variablcs Ics plus influentes pour la détermination du 
premier axe principal et l’absence de liaisons notables entre les autres variables. 
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Figure 2 : Analyse en composantes principales : représentation des individus et 
directions des projections des axes définis par chaque variable (les teneurs en 

chacun des 8 élkments minéraux) sur le plan déterminé par les 
deux premiers axes principaux. 

La représcntation simultanée des’individus permet d’observer : 

@ la localisation dans les zones bien circonscrites des cultivars de D. bulbifera, 
L). cscu’lenta et L). licbreclitsiana qui témoigne de la faible variabilité intra-spécifique 
de la composition minérale de ces esphces , 

0 la rdlm-tition des cultivars dc U. sclzimperiana dans deux zones bien dis- 
tinctcs montrait ainsi l’rsistcnce au sein de cette espèce de deux groupes de 
cultivars se distinguant principalement par leurs teneurs en zinc e t  en calcium ; 

e la graiidc dispersion des cultivars de U. alata qui traduit la grande hétérogé- 
néité de cette cspèce . 

O la nette séparation entre les cultivars de D. dumetorum et ceux du complexe 
D. cayenemis D. rotundata en raison de leurs différences notables des teneurs en 

calcium et magnésium ; notons, toutefois, que deux cultivqs de D. 
rotunda hosphre a ’ se distinguent asscz nettement des autres cultivars du complexe D. 
cayenensis - D. rotundata. 

L’analyse factorielle discriminante permet de mettre en évidence les différen- 
ces de composition minérale entre les espèces. , 

La représentation dans le plan défini par les deux premiers axes discriminants 
qui expliqucnt respectivement 35’5 et 27’2 % dc l’incrtie, confirme l’hktérogénéité 
des cspèccs U .  alata et LI. schimpenana et permet d’observer une nette séparation 
cntrc lcs cultivars dc D. dumetorum et de D. esculenta et du complexe D. cayenemis 
U .  rotundata. 
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Les centres de gravité des groupes correspondant à chaque 
espèce sont désignés par la  l e t t re  G suivie de la  premiPre 
l e t t re  du nom d'espèce. 

CI 

* 

* +  
+ C .  

Figure 3 : Analyse factorielle tascriminante : représentation des individus 
dans le plan défini par les deux premiers axes discriminants. - 

Les données relevées dans le tableau d'appartenance permettent de compter les 
cultivars de chaque espèce affectés au groupe correspondant à leur espèce : 18 sur 23 
pour D. alata ; 11 sur 11 pour D. bulbifera ; 23 sur 27 pour D. cayenen.sìs - D. 
rotundata ; 18 sur 23 pour D. dumetorum ; 6 sur 6 pour D. esculenta ; 4 sur 6 pour 
D. shimperiana 80 cultivars sur 96 (83'3%) se retrouvent donc bien classés dans les 
goupes définis par calcul à partir de la composition minérale de la totalité des 
cultivars de chaque espèce. 

observée sur la figure 3 entre les cultivars de D. 
bdbifera et de D. ceyenensis - D. rotundata n'est qu'apparente : en réalité, dans 
l'espace à 5 dimensions, les nuages de points représentant les cultivars des deux 
especes sont distincts. Par contre, la superposition des projections des nuages de 
points correspondant aux cultivars' de D. esculenta et D. schimperiana reflète le fait 
que deux cultivars de D. schimperiana sont plus proches du centre de gravité de 
l'espèce D. esculenta que du centre de gravité qu'ils définissent avec les quatre 
autres cultivars apparienant à la même espèce. 

Sur le plan défini par les deux premiers axes discriminants, plusieurs variétés 
supplémentaires ont été représentées : les deux formes sauvages de D. dumetomm 
recoltkes cn Côte d'Ivoire ont une composition minerale voisine de celle des cultivars 
de D. dumetorum cultivés au Cameroun ; les points représentant les moyennes ob- 
tenues gour $usieurs espèces au Nigéria (BAQUAK et OKE, 1977) sont, sauf pour 
D. &metorurn, très iloignis des centres de gravité définis a l'aide des cultivars cane- 
rounais des especes correspondantes. 

La mauvaise séparation 

Les tests de HOTELLING (tableau 5 )  montrent que les compositions minérales 
des 6 espèces considérées préddemment sont toutes significativement différentes 
entre elles sauf celles de U. esculenta et de U. schimperiana. Les valcurs des distances 
généralisées de MAHALANOBIS permettent de comparer l'importance de ces dif- 
férences : 
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Tableau 5 ?Valeur de la distance généralisée de MAHALANOBIS et test multidimen- 
sionnel d’égalité des moyennes entre les espèces prises deux à deux (les varia.bles 

prises en compte sont les teneurs en chacun des 8 Cléments minéraux). 

Dioscorea Dioscorea Complexe D. Dioscorea Dioscorea 
alata bulbifera cayenensis dum etorum esculenta 

rotundata 

Dioscorea D2 40,3 35,3 28,s 27,9 64,6 
schimperiana P < 0,0001 = 0,0026 < 0,0001 < 0,0001 = 0,0653 

Dioscorea D2 18,2 37,5 29,2 26,s 
esculenta P = 0,0001 = 0,0021 < 0,0001 < 0,0001 

Dioscorea D2 29,5 9 Y6 19,4 
dumetorum P < 0,0001 = 0,0001 < 0,0001 

Complexe D. 
cayenensis- D2 7 Y2 11,5 
rotundata P < 0,0001 < 0,0001 

~~~ ~ ~~ ~ 

Dioscorea D2 35,8 
bulbifera P <0,0001 

- 

D2 : Distance généralisée de MAHALANOBIS 
P : Probabilité dkrreur en rejettant l’hypothtse d’égalité des moyen- 

nes par le test de HOTELLING. 

cb la composition minérale moyenne de D. schim>eriana est celle qui s’écarte le 
lus de celle des autres espèces même si le faible effectif et  la variabilité intra-spéci- 

Eque élevée de cette espèce font en sorte que le niveau de signification des 
différences avec certaines espèces ne soit pas très élevé. 

6 si l’on considère les trois principales espèces dont les effectifs sont compara- 
bles, on observe que les compositions minérales de D. alata et de D. cayenensis - 
D. rotundata bien que significativement différentes, ne sont pas très éloignés 
(Uz = 7,2) mais que, par contre, la com,Jositicm minérale de D. dumetorum différe 
notablement de celle de B. alata (DL = 29,5) et de D. cayenensis - D. rotundata 
(Uz = 19,4); 

6 Les organes comestibles de D. bulbifera qui se distinguent par le fait que ce 
sont des bulbilles aériens et non pas des tubercules souterrains, ont une composition 
minérale qui différy assez peu de celle des tubercules de D. duinetorum (D’ 9,6) 
et deD. cayenensis - D. rotundata (D2 = 11,5). 

CONCLUSION 

Il existe des différences imjjortantes de composition minérale entre les organes 
comestibles des différentes espèces d’ignames cultivées au Cameroun. Les teneurs en 
phqsphore, sodium, magnésium et calcium sont celles qui différencient le mieux les 
especes. La variabilité intra-spécifique est particulièrement importante pour l’espèce 
D. aluta. 

Les différences notables de composition minérale entre cultivars du n’igéria et 
du Cameroun appartenant B de ”?ne espèces témoignent de l’importance des condi- 
tions Ccologiques et/ou de I influence des traditions culturales au cours de l’évolution 
qui aboutit B l’individualisation des cultivars. 
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Les répercussions de ces variabiIitCs intra et inter-spécifiques de la mmposition 
minérale sur la valeur nutritionnelle des tubercules sont difficiles 8. apprécier compte 
tenu du fait que ces tubercules ou bulbilles sont, le plus souvent, consommés avec 
des sauces susceptibles de complimenter les élkments minéraux déficients et que 
I’obsorption et les besoins des .individus sont très variables. Toutefois, si l’on se 
réfere aux apports habituelleiíîent recommandés (PASSMORE et al., 19 74), on 
seaperçoit que 1,élément limitant est de loin le calcium : 250 g de matière sèche 
d’igname qui fournissent approximativement 1 008 Kcal, ne couvrent selon les 
espèces, que de 9 % (complexe D. cayenensis - D rotundata) B 28 7% (D.sclzimpe- 
riam) des besoins journaliers estimés à 400 mg. 

La comparaison des résultats obtenus aux données publiées dans les tables de 
composition des aliments, notamment la table de la FAO (1968) 8. l’usage de 1’Afri- 
que, met en Cvidence des kar ts  importants : dans cette table, les :teneurs moyennes 
mesurées sur une douzaine de cultivars, sont de 167 et 197 mg pour 1000 g. de ma- 
tière sèche, respectivement, pour le calcium et le phosphore, sait dles valeurs 6,2 et 
1,7 fois supérieures à nos moyennes obtenues sur 98 cultivars et confromes à celres 
d’autres auteurs (BAQUAR et OKE 1977 ; HLADIK et al., 1984). Il apparait donc 
comme nécessaire de compléter et corriger les tables de composition actuellement 
utilisées en prenant compte, pour des plantes alimentaires aussi diversifiées que 
les i names, non seulement les variabilités intra et inter-spécifiques mais aussi, la va- 
riab’ f ité due à la diversité des conditions écologiques et  des habitudes culturales 
d’une région à une autre. 
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